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EN FLANANT... 

€> Il 11 
Noël ! ce mot magique chante à 

nos oreilles. C'est la fête de la na-
tivité du Christ. Pour la célébrer, 
petits et grands vont s'en donner à 
cœur joie, les distractions ne man-
queront pas et les traditions seront 

suivies. 

Pour les premiers, c'est le bonhom-
me Noël, personnage céleste qui, dans 
les croyances enfantines, leur distri-
bue des friandises, des jouets, et mille 
autres choses agréables pendant la 
nuit de Noël. Passons sous silence 
le père Fouettard pour ceux qui n'ont 
pas été sages. 

Quant aux grands, c'est l'époque 
cadeaux que ion dissimule sous le 
couvert au moment du repas qui réu-
nit tous les parents autour de la table 
familiale, décorée pour la circonstance 
et où préside la dinde vouée au sa-
crifice des disciples de Gargantua. 

C'-est aussi la fin de l'année, la 
période du gros froid qui nous fait 
apprécier la douce chaleur et le bien-
être de notre home tout en nous met-
tant la quiétude au cœur. Nous serons 
enclin à la générosité en pensant à 
ceux qui n'ont plus de foyer et qui, 
hélas, n'auront pas leur Noël. 

Amis lecteurs, nous vous souhaitons 
de passer de bonnes fêtes et un 
joyeux Noël. 

X... 

Les certificats d'investissement 

et leur contexte économique 

SPORTS 

Pour son dernier match de l'année 
sur son terrain, Sisleron a été mal-
chanceux et s'est incliné devant Aix 
par 5 buts à 2. 

Sisleron ouvrait la marque dès les 
premières minutes de jeu par G. Tron. 
Ce match promettait d'être très inté-
ressant mais à la 10mc minute Davin 
et peu après Cimamonti sont blessés 
involontairement et doivent sortir du 
terrain. Notre équipe réduite à 9 se 
défend âprement mais Aix égalise 
quelques secondes seulement ,avaut la 
lin de la lre mi-temps. 

En 2me mi-temps, Aix domine et 
marque 4 nouveaux buts alors que 
Sisleron marque sur pénal ty. 

Ce match, sans ces incidents, aurait 
été très intéressant. Aix possède une 
équipe homogène, correcte, très athlé-
tique, pratiquant un i'oot-ball acadé-
mique. Notre équipe fit une bonne 
l re mi-temps, mais incomplète, ne 
pouvait prétendre à la victoire que 
nous espérions. 

Demain l'équipe du Sisteron-Vélo 
se déplacera à Meyrargues disputer 
le dernier des matches aller. L'équipe 
se trouvera fortement modifiée puis-
que actuellement trois joueurs sont 
indisponibles pour un certain temps. 

Battu en Coupe de Provence par 
Sisleron, Meyrargues voudra prendre 
sa revanche et nos joueurs auront fort 
à faire s'ils veulent renversé les pro-
nostics qui, pour le dimanche, ne 
seront pas en leur faveur. 

Tous ceux qui n'ont pas de Noël ! 
Quand j'y pense mon cœur se serre 
Car, pour eux, nul rayon du ciel 
Ne vient adoucir la misère. 

Tous «eux qui n'ont pas de Noël ! 
Et qui sont privés de caresses 
Et ne trouvent, à leur réveil, 
Toujours que la même détresse.:.. 

O Vous qui n'avez eu, Seigneur 1 
Que l'abri du toit misérable 
Et branlant d"une pauvre étable, 

Pourquoi pas le même bonheur 
Ne vient, dans la nuit de mystère, 
A tous les enfants de la terre '( 

Décembre 1949. 

Noël BtiOCHIEK. 

Voici un an les affaires marchaient 
au ralenti et l'on craignait que 1954 
ne fut une année de stagnation. C'est 
alors que le Ministre des Finances prit 
l'initiative du plan de 18 mois, fi-
nancé au moyen des Certificats d'In-
vestissement. L'émission lancée l'an 
dernier à pareille époque obtint au-
près de l'épargne un tel succès qu'elle 
permit de hâter la réalisation du, pro-
gramme. Elle a produit des résultats 
qui sont sous les yeux de tout le 
monde et que chacun peut vérifier 
dans le secteur où s'exerce son ac-
tivité. 

Le volume des transactions s'est 
accru. Les grands travaux d'équipe-
ment ont été activement poussés. Les 
progrès enregistrés sont mieux qu'en-
courageants. D'Octobre 1953 à Octo-
bre 1954, l'indice d'ensemble de la 
production industrielle s'est élevé de 
140 à 160, bâtiment exclu (mais le 
nombre des logements construits a 
doublé en ,un an). L'indice est passé 
de 205 à 223 pour l'électricité, de 
136 à 180 pour les mines, de 149 à 
180 pour la métallurgie, de 168 à 177 
pour les industries chimiques. Le 
mouvement d'expansion qui entraîne 
les industries-clés de France n'est 
nulle part plus révélateur que dans 
la sidérurgie, puisque aussi bien en 
Octobre les Usines Françaises ont sorti 
un million de tonnes d'acier, le dou-
ble de la production atteinte eh 1938. 
Et l'on n'aura garde d'oublier l'essor 
pris par l'agriculture dont les ventes 
s'accroissent sur les marchés étran-
gers. : exportation de 10,7 millions 
de quintaux de blé pendant la der-
nière campagne et, depuis Janvier, 
de 870.000 tonnes de sucre et de 
52.000 tonnes de viande. 

Cette activité accrue a procuré de 
l'emploi à la main-d'œuvre à telle 
enseigne que le nombre total des chô-
meurs secourus est tombé en Octobre 
à l'un des chiffres les plus bas que 
l'on connaisse (48.370 pour la France 
entière), en même temps, que l'on 
observait une diminution du chômage 
partiel, le nombre des ouvriers tra-
vaillant moins de quarante heures par 
semaine est inférieur de 50 °/° à ce 
qu'il était en 1953. Enfin, la reprise 
économique s'est traduite par un re-
dressement important de la balance 
commerciale avec l'étranger. En Oc-
tobre, nos exportations ont compensé 
nos importations (83 milliards de part 
et d'autre) et tout indique que nous 
nous acheminons vers un équilibre 
amélioré de la balance générale de 
nos comptes avec l'étranger. 

' Ces résultats n'auraient pas été ob-
tenus si les Pouvoirs Publics ne s'é-
taient pas délibérément orientés vers 
une politique d'investissement qui 
s'est traduite par une double décision: 
d'une part, inscription au budget de 
1954 des crédits d'investissement de 
l'ordre de 380 milliards applicables 
à la Métropole et à la France d'Outre-
Mer, aux entreprises nationales et aux 
entreprises privées, à l'agriculture et 
aux transports ; au logement et à l'ur-
banisme ; d'autre part, détaxe des in-
vestissements productifs avec les ris-
ques considérables de moins value fis-
cale que comportait une telle mesure. 
Mais l'expérience a justifié cette au-
dace. Elle a démontré l'exactitude de 
la thèse selon laquelle, sans investis-
sements, une Nation se condamne à la 
stagnation et à la régression. Les dis-
positions prises se sont révélées 
payantes dans tous les domaines. C'est 
pourquoi le moment est venu de les 
prolonger et de les amplifier en vue 
de franchir une nouvelle étape du 
renouveau économique français, celle 
qui aboutira à l'abaissement des coûts 
de production et à l'augmentation pa-
rallèle de la production industrielle 
et agricole. Cette entreprise au même 
titre que celle qu'elle continue, s'est 
réalisée en pleine clarté, sous le con-
trôle de l'opinion publique, parce qu'il 
faut que le Pays comprenne le sens 
et la portée de l'effort qui lui est 
demandé. 

Les certificats d'investissement en 
cours d'émission et qui ont pour objet 

de permettre la réalisation de cette 
œuvre constructive, constituent pour 
l'épargne un excellent placement : 
émission au pair de coupures de 
10.000 francs remboursables à 10.500 
francs, portant intérêt annuel de 500 
francs payable à terme échu 'amortis-
sables par tranches égales, à la suite 
des tirages au sort annuels de 1955 
à 1963. Ils sont assortis en outre d'a-
vanlages fiscaux appréciables. D'une 
part, les intérêts et la prime de rem-
boursement seront exempts de tous 
impôts présents et futurs frappant le 
revenu des valeurs mobilières, ainsi 
que la surtaxe progressive sur le re-
venu des personnes physiques ; le 
paiement des coupons ne donnera pas 
lieu à l'établissement d'un relevé de 
coupons. D'autre part, une réduction 
d'impôt sera accordée aux porteurs 
de Certificats d'Investissement 1953-
1954 sur leur demande, dans les con-
ditions suivantes : le montant de la 
surtaxe progressive due au titre des 
revenus de 1954 pourra, à la demande 
du contribuable, être réduit d'une 
somme égale à 10 °/° de la valeur no-
minale des Certificats détenus par 
l'intéressé étant observé que le mon-
tant des Certificats dont le contri-
buable pourra se prévaloir pour bé-
néficier de la dite réduction ne pourra 
pas dépasser le dixième du revenu 
net global déclaré. Ainsi, un contri-
buable dont le dit revenu s'élèvera à 
un million pourra faire état de la 
possession de Certificats d'Investisse-
ment à concurrence de 100.000 francs 
et ainsi obtenir une réduction d'impôt 
égale à 10 °/u de 100.000 francs, soit 
10.000 francs. 

LOCAL 

NOËL... NOËL... OU IRONS-NOUS 

Samedi 25 Décembre, jour de Noël 

En matinée, dans les salons de La 
Potinière, Bal. 

Egalement en matinée, aux Varié-
tés- Uinéma, un grand film en tech-
nicolor 

L'OR DE LA NOUVELLE-GUINEE 

avec John Payne, Rhonde Flemind, 
John Abbott, etc.. 

Au Casino-Cinéma, en matinée et 
soirée, un film agréable 

L'HOMME TRANQUILLE 

A l'Alcazar, à 21 heures, Grand Bal 
avec Jean Rinaudo, de Marseille. 

Aux Variétés-Dancing, à 21 heu-
res, Bal de Noël avec André Falberg 
et son Ensemble. 

Dimanche 26 Décembre 

En matinée et soirée, Cinéma aux 
Variétés et au Casmo. 

A 21 heures, à l'Alcazar, Grand Bal-
avec Pierre Pérez et son Ensemble. 

UNE ANNEE BIEN COMMENCEE... 

commence par une cure d'orange. 
Cette cure, tout à la fois désintoxi-
quante, tonifiante et minéraiisante, 
s'impose au début de l'hiver à tous 
ceux qui désirent eflacer les fatigues 
accumulées pendant l'année. 

Pendant 30 jours, chaque matin à 
votre petit déjeuner, avant chaque re-
pas, et le soir avant de vous coucher, 
buvez un grand verre de jus d'orange 
aliment précieux parce que riche en 
vitamines, en sucre et en calcium. 

En un mois, grâce à cette cure, fa-
cile à suivi», peu onéreuse, vous re-
trouverez une nouvelle jeunesse ac-
compagnée d'une mcomparable sensa-
tion de bien-être physique et moral. 
En même temps vous mettrez votre 
organisme en mesure de résister aux 
attaques des maladies si nombreuses 
en hiver : grippe, bronchite, etc.. car 
pour votre santé, l'orange n'est pas 
un luxe.,, c'est une nécessité. 

NOËL 

Horaire des Offices à Sisteron 
et dans le Secteur Paroissial 

Sisleron : Noël : Messes à minuit, 
8 h. 30 et 11 heures. La Messe de 
Minuit sera précédée d'une veillée de 
prières et de chants qui commencera 
à 11 h. 30. M. Lanivée chantera le 
Minuit Chrétiens ; M. Imbert nous 
donnera l'Ave Maria et Je te rends 
grâce, Seigneur. Tous les autres chants 
seront assurés par la Chorale Parois-
siale. 

A retenir qu'à Sisteron il n'y aura 
pas de messe à 7 heures. Les Vêpres 
seront chantées à 18 heures. 

Secteur Paroissial : Noël : Messes : 
9 h. 30, Authon et St-Geniez 15 h 30. 

Dimanche 26 : Sisteron : messes à 
7 h., 8 h 30 et 11 h. Comphes à 18 h. 
La Baume messe à 9 h 30 ; Mézien 
à 15 h 30. 

A L'OFFICIEL 

C'est avec plaisir que nou6 relevons 
à l'Officiel le nom de notre conci-
toyen Valentini Jules, agent techni-
que des Eaux et Forêts, qui vient 
d'être inscrit avec le nu 7 pour le 
grade de Chef de District des Eaux 
et Forêts. 

Nous lui adressons nos sincères fé-
licitations. 

REMERCIEMENTS 

A la suite de la remise de sa carte 
de combattant, M. Reynier Adrien, 
marchand de chaussures à La Brillan-
ne, a versé la somme de 500 francs à 
l'Amicale des Combattants Volontabes 
de la Résistance, secteur de Sisteron. 

Au nom de l'Amicale, son Prési-
dent Raoul Bouchet le félicite et le 
remercie chaleureusement de ce geste. 

DOUCHES PUBLIQUES . 

Pour les Fêtes de Noël les Douches 
fonctionneront Vendredi 24 Décembre 
de 8 h. à 12 h. et de 16 h. à 20 h. 

Pour les Fêtes du Jour de l'An, 
ouverture •Vendredi 31 Déoembre de 
8 h. à 12 h. et de 16 h. à 20 heures. 

OBSEQUES 

Dimanche dernier ont eu lieu avec 
le concours d'une très nombreuse af-
fluence venue de toute la région, les 
obsèques de M. Marcel Blanc, ancien 
maire et ancien conseiller général de 
Noyers-sur-Jabron. 

Au cimetière, M. Clément, maire, 
et M. Bruschini, conseiller général, 
ont salué la mémoire du délunt. 

Aux familles nos sincères condo-
léances, i j dj,, 

'REVISION 

DES LISTES ELECTORALES 

Il est rappelé que la révision des 
listes électorales a lieu actuellement 
en Mairie et jusqu'au 15 Janvier 1955 
dernier délai. 

Les personnes désirant se faire ins-
crire ou radier doivent se présenter 
avec toutes pièces d'identité ou jus-
tifiant leurs droits à inscription. Il 
ne sera fait aucune inscription d'of-
iice. Eu conséquence les jeunes gens 
et jeunes filles nés avant le 3 1 Mars 
1934 doivent se présenter avec le li-
vret de famille de leurs parents. 

Les Agendas de Poche et de Bureau 

les Almanachs Hachette et Vermot 

sont en vente 
à la Librairie LIEUTIER, rue Droite 
Grand Choix de Livres d'Etrennes, 

ASSOCIATION SPORTIVE 

DU COLLEGE PAUL ARENE 

L'Association Sportive du Collège 
Paul Arène remercie sincèrement "M. 
Antoine Badet pour le geste sportif 
qu'il vient d'accomplir en faisant ca-
deau d'un ballon foot-ball de cham-
pionnat. 

L'Association remercie également 
tous les amis du Collège qui ont bien 
voulu prendre la carte de Membre 
Honoraire. 

AVIS 

La population est avisée que toutes 
les boulangeries seront fermées le Sa-
medi 25 Décembre. 

Le Dimanche 26 et le Lundi 27, 
une permanence sera assurée simul-
tanément par les boulangeries Ber-
naudon et Steva. 

CURIOSITE D'ENFANT 

Dis, maman, comment s'appelle la 
Compagnie d'Assurances du Monsieur 
qui assure les enfants contre les acci-
dents et les sales maladies enfantiles. 

C'est la Compagnie Winierthur. 

Ah ! la Vintertur ! 

Non chéri, on dit la Ointertour avec 
un W, on prononce bien Oinlertur. 
et ça s'écrit \Vinterthur. C'est la Com-
pagnie dont l'agent général M. JOUR-
iJAlN Francis, a son bureau sur l'ave-
nue des Arcades, bâtiment B 3, à 
SISTERON; • ' 

MUTILES DU TRAVAIL 

Prière de retber sans retard les 
timbres de 1954 auprès du secrétaire 
H. Revest, à la Mairie. 

On demande 
Jeune Fille ayant des connaissances 
en comptabilité et dactylo, avec réf. 
S'adresser au bureau du Journal. 

DON 

À l'occasion des Fêtes de Noël, une 
personne désirant garder l'anonymat 
vient de nous faire parvenir la som-
me de 1.000 francs pour être versée 
au Foyer des Vieux. 

Au nom des Vieux, un grand merci; 

RECHERCHE 

Représentant Alimentation pour Sis-
teron et région au-dessus. Ecrh-e -au 
bureau du Journal. 

NOËL... NOËL... 

offrez des Cycles et Cyclomoteurs 

F. SOU VET 

(Course, Travail, Cyclotourisme) 

Vélos Enfants 

Tricycles BABI, BIQUET, etc.. 

VENTE A CREDIT chez * 

UflÉlf Cours Paul Arène 
I\U1TIL
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RECENSEMENT ANNUEL 

DES ETRANGERS 

Il est rappelé que itous les Etran-
gers résidant dans le département des 
nasses-Alpes, doivent se présenter à la 
Mairie de leur résidence (ou au com-
missariat pour les communes de Di-
gne et de Mauosque) du 20 au 31 
uécembre 1954 afin de procéder aux 
formalités nécessah'es en vue de leur 
recensement annuel. 

L'attention des intéressés est ap-
pelée sur la nécessité absolue de se 
présenter à la Mairie (ou au Commis-
sariat) aux dates indiquées ciidessus 
munis de toutes pièces d'identité ré-
glementaires. 

INOEL - NOUVEL AIN 

La Maison BOHTEX 
22, Rue Droite - SISTERON 

invile son aimable clientèle à profiter 
des réclames à L'occasion de CsOEL 
et du NOUVEL AN a des prix imbat-
tables dans tous nos rayons. 

Pour vos cadeaux utiles, voyez 

BAR I tX 
et vous serez convaincus. 

Notre Devise : 

Vendre toujours bon et bon marché. 

ENTREE LIBRE 

© VILLE DE SISTERON



Exposition de peinture Louis JQVEL 

■ BUSH SISTERON - JOURNAEI acaaaagaaBiEBCBaBaHHHMniEaanaBaBattaagtti nasa 

C'est une tradition que Louis Javel 
renoue aujourd'hui. Car c'était une 

tradition que cette Exposition de Noël 

où l'artiste livrait au public l'œuvre 

d'une année. 
Depuis 1952 cette joie nous était 

refusée. A peine achevées, toiles, 

gouaches s'en allaient vers leur dès-

tin, il n'y avait pas au bout de l'an-

née matière à exposition et nous per-
dions en même temps ce contact pré-

cieux avec une œuvre qui ne cesse 

d'évoluer, de s'élever, de tendre à son 

admirable perfection. 
Car rien n'est moins stagnant que 

l'œuvre de Louis Javel. Il suffit de 

voir les 20 numéros de cette exposi-

tion pour s'en persuader. 
Si les sujets sont les mêmes ou à 

peu près (Louis Javel ne peint jamais 

bien loin de Sisteron) une âme tou-

jours nouvelle les anime. C'est bien 
là cette peinture mouvante, fruit 

d'une incessante recherche où l'on de-

vine peut-être des influences mais ja-

mais d'imitation. 
C'est assez dire à quelle vie est 

promise cette œuvre restée si heureu-

sement en dehors de toute école, avec 
pour seule règle un beau dessin et 

cette sensibilité qui trouve dans une 

palette très riche, infiniment claire, 

sa précieuse expression. 

A la diversité de cette exposition 
où voisinent portraits, natures mortes, 

paysages, correspond la diversité du 

mode d'expression. 
Longtemps occupé d'huile, l'artiste 

par l'aquarelle où il jetait hâtivement 

des notes, était venu à la gouache. 

Il y resta un temps pour notre 
bonheur car ces gouaches construites 

comme des huiles, s'alliaient la frai-

cheur, la légèreté de l'aquarelle et il 

trouva là, à notre avis* quelques-unes 

de ses plus belles expressions. Au-
jourd'hui il retourne à l'huile mais 

sans exclusive si bien que toiles et 

gouaches se partagent l'exposition. 

Les paysages y sont en nombre, 

tous intéressants. Peints cet été ou 
à l'automne, ils montrent pour une 

même vue ou presque les valeurs op-

posées d'une mouvante lumière. Et 

c'est là, il faut le redire, que nous 

aimons Louis Javel. La chanson qu'il 

nous donne, ce poème d'un paysage, 

ne chante jamais les mêmes tons, si 
le thème demeure, les arabesques s'y 

nouent en variations infinies, d'une 
essence diverse, reflet de l'heure, et 

d'une âme toujours en mouvement. 
Deux portraits, le premier fort beau 

achevé, l'autre, une esquisse émou-

vante. 
Des natures mortes. Ici on peut 

nommer cette influence dont nous 

parlions tout à l'heure : Cézanne. Mais 

on y sent plus l'admiration et la fer-
veur de L. Javel pour le maître d?Aix 

qu'une incontrôlable influence, à plus 

forte raison qu'un involontaire désir 

d'imiter et celà devient alors une 

libre et heureuse inspiration. 

Pouvons-nous maintenant nommer 

celles de ces œuvres que nous ayons 

le plus aimées et noter ici des im-

pressions ? 
Les Paysages d'abord. Ils forment 

une gerbe splendide, un incomparable 

bouquet offert à la beauté de notre 

pays. 
Sisteron a sa grande, son inévitable 

vue des Marres que l'heure renou-

velle sans fin. Louis Javel a fixé cette 

fois la lumière de l'été, une lumière 

matinale qui n'embrume point en-, 

core les choses et les laisse s'épanouir 

avant de les voiler de sa gaze trem-

blante de chaleur. 
De ce même été Saint-Dominique 

à l'heure où les ombres tombent droit 

sous le soleil de midi. Ce serait une 

chose silencieuse que cette gouache, 

ouatée dans l'écrasante chaleur d'août 

si l'on n'y percevait le strident cris-

sement des cigales. 
. Il y a jde Saint-Dominique une au-

tre vue. Celle-ci, aérienne, découvre 

derrière là belle église (elle va mourir 

bientôt de la blessure béante de son 

toit éventré sans que les Pouvoirs Pu-t 

blics aient rien tenté pour sauver cette 

grande chose) les prés où la Durancef 

dessine une grande S souple au milieu 

de ses halliers. 
De ce même Août, sous la lumière 

éblouie, courte, dépolie, la Ferme au 

Pigeonnier au bord de son aire où 

flambe le soleil. ( 

Cest une lumière du soir et le 

dernier soleil qui étirent les grandes 

ombres fuyantes, soudain épaissies de 

la Ferme du Paradis, à Ribiers, devant 

une Pierre Impie des grandes pentes 

d'ombre de laquelle la nuit sourd 

comme une eau bleue. 

* * 

C'est la part de l'été, celle de l'au-

tomne est plus riche, plus éclatante, 

elle vibre de cette saison qui enchante 

et exalte tout ce pays. Transparence 
de la plus délicate lumière, danse 

folle des couleurs, sourire d'une na-

ture qui s'endort ivre de beauté. 
Le Buëch s'est laissé beaucoup pein-

dre. C'est de sa rive avant Durance 
que l'artiste a brossé dans une gam-

me éblouissante d'ors et de cuivres 

son Mourre de Gâche à quoi fait pen-
dant sous l'arc d'ombre du pont du 

Moulin La Roche de la Baume, elle 
aussi offerte à l'automne, au bord 

d'une eau triste et iroide déjà promise 

à l'hiver. 
Pierre Impie est le centre de deux 

ou trois autres compositions. Jeux de 
couleurs où la belle montagne drapée 

d'améthistes s'enchâsse dans les topa-

zes et les rubis des halliers du Buëch. 

Fête encore de couleurs que le pré-
cieux Etang des Escuraires avec sur 

le fouillis des roseaux la folle exhu-

bérence d'Octobre. 
Le Baslidon au Préaux est le der-

nier cri de joie d'une lumière qui va 

s'éteindre, blanchir, s'abimer dans 

l'hiver approchant. 
Le Pont de la Baume est déjà un 

tableau d'hiver, la couleur y est ex-

ténuée, épuisée, vidée de sa richesse, 

de sa splendeur, de sa vie ; ce n'est 

plus que la dépouille de l'automne. 

Mais avant de mourir cet automne 
nous aura donné le Moulin de la 

Gazette, la perle de ces paysages. C'est 

un jour de bonheur du peintre. Il y 

avait ce matin-là plus de beauté par-

tout, plus de couleur aux arbres et 
plus de ciel dans l'eau et il y avait 

aussi cette ombre barrant le gravier 

du Buëch qui était la grimace de l'hi-

ver, face au sourire tiède et doré 

de l'automne. 
Décembre nous offre une vue glacée 

d'Entrepierres traversée d'un beau 

coup de soleil. 
Le Pont de la Reine Jeanne parle 

aussi de l'hiver. La belle arche tend 

son arc sur une eau pauvre, métal-

lique, et sur le gravier blanc de givre 

la touffe d'un arbre mort récèle toute 

la désespérance dé Décembre. 
Il faut une place à part à la goua-

che incomparable qu'un matin de No-

vembre Louis Javel a brossé au bord 

de la route nationale. Si l'on pouvait 

oublier quel drame atroce s'est noué 

là, cette Grand Terre serait une ferme 

comme tant d'autres. L'automne lui 

offre la même beauté, y tisse les 

mêmes couleurs, dans sa splendide 

méconnaissance des misères humaines 

Deux portraits, une esquisse du cher 

Hippolyte Suquet qui avait posé une 

heure pour le peintre et que la mort 

du poète laissa inachevée. On a plai-

sir à revoir ce visage aimé et ce beau 

regard qui ne voulut voir que les 

choses belles et idéales de la vie, ce 

regard qui s'est éteint si brusquement 

pour s'ouvrir sur un monde où nous 

aimons à penser que le poète poursuit 

son rêve inachevé. 
Appelons L'homme à l'Accordéon 

ce visage de vieux musicien routinier 
du les yeux bercent je ne sais quelle 

rêverie, où la lumière caresse les 

mains immobiles dont on devine 

pourtant qu'elles cherchent déjà sur 
fe modeste clavier les accords d'une 

prochaine danse. 
Des fleurs : la brassée de coqueli-

cots jetée dans un vase blanc appuie 

son velours incarnat sur celui vert des 

grandes feuilles de bardanne. C'est un 

bouquet des champs âpre, rustique, 

tout en couleurs et comme le rouge 

des fleurs, violent. 
Les trois natures mortes sont au-

tant de chefs-d'œuvres. 
La gouache donne à celle de la 

Cruche dans son accord de bruns, 

une douceur où baigne ces fruits, 

ces objets familiers sur la serviette 

si terriblement cezannienne. 
C'est une harmonie de bleus et de 

blancs que la Nature Morte au Rideau 

bleu où s'inscrivent comme une dis-

sonnance la tâche verte dé la cruche 
et celle vive, parfumée des pommes 

mûres. 
La Nature morte au Masque fait 

cette gageure de marier, d'unir sur 

son carré de nappe verte avec les 

beaux fruits, les objets que la fan-

taisie du peintre a groupés là sous 

le masque moqueur qui pend au ri-

deau bleu. 
H Une belle exposition, et Louis Javel 

g un grand peintre. 

I Pierre COLOMB. 

La Maison Marceau BLANC 
Bois et Charbons 

Dépôt de Desmarais Frères 

Les 4 Coins - SISTERON 

informe les intéressés qu'elle tient à 

leur disposition toute la gamme des 

fuels domestiques en emballage de 

20, 50 et 200 litres ou par citerne. 

TAXI GALVEZ 

s'adresser 

BAR DU COMMERCE 

Rue de Provence — Tél. 2 

Aux Meubles Ststeronnais 
(An. Maison Bourgeon — DOUSSOUL1N, Fabricant, Suc. Tél. 93 

Pour vos Cadeaux de NOËL et du JOUR DE L'AN... 

offrez un Cadeau utile 

Grand Choix de 

Travailleuse, Guéridon, Table T. S. F., Tapis, Carpettes, Toilée cirée 

Grand Choix de BALATUM 

Cosy, Fauteuil, et toute sorte de Petits Meubles 

Chambre Salle à Manger Cuisine Complète 

Tous travaux sur commande 

ENTREE LIBRE — Rendez- nous visite sans engagement. 

i . m 

PENSEZ A L'HIVER... 

PENSEZ A THERM'X... 

le chauffage le plus économique 

Dépôt THERMDQNE 

G. fUAST&B 
Rue Saunerie - SISTERON 

T. S. F. 

Amplix ■ Radialva Telefunken 

avec cadre incorporé 

depuis 13.600 francs 

PAS DE NOËL SANS HOUX... 

PAS DE NOËL SANS FLEURS... 

dé beaux AZALEES, CYCLAMENS, 

PLANTES, JARDINS JAPONAIS 

vous trouverez tout çà chez 

Charlotte LltUTIER 
Bourg-Reynaud — SISTERON 

D'ACCORD I acheter une LIP, ce 

n'est pas forcément gagner TROIS 

MILLIONS 1... 

Mais acheter LIP, c'est acheter 

sûrement LA QUALITE. 

Pour tous CADEAUX, pour les PRIX 

une petite visite à F 

HORLOGERIE - BIJOUTERIE 

VIGNET Weber 

LES NOUVEAUX 

POSTES 

PHILIPS / 
I955#l 

série super-magnétique 

son/ en vente chez : 

Marceau SCALA 

Rue de Provence — SISTERON 

Téléphone 3 

TAXI AMBULANCE RICHIER 

Tél. 65 SISTERON 

CONFIEZ VOS YEUX 

A UN SPECIALISTE 

René CAMAU 
Opticien Diplômé 

de l'Ecole Nationale d'Optique 

12, Avenue des Arcades 

Meniiserie-Lbéiiisrerie MARTIN 
Successeur MARTI René 

Menuiserie du Bâtiment 

Spécialiste Agencement de Magasins 

Travaux en tous genres 

Bourg-Reynaud - SISTERON 

POUR VOS 

COMPLETS GABARDINES 

TAILLEURS MANTEAUX 

Pierre MÉNARDO 
Tailleur Hommes Dames 

54, Rue Droite — SISTERON 

Achetez tous vos MEUBLES 

à la Fabrique BOUISSON 
10, Rue Saunerie — SISTERON 

la seule Maison où vous trouverez 

Le plus grand choix de Meubles 
LÀ MEILLEURE QUALITE 

Des Prix sans concurrence 

Une seule visite vous convaincra. 

du 17 au 22 Décembre 1954 

Naissance : Yves Marcel Guy Borel 

avenue de la Libération. 

Publication de Mariage : Paul Yves 

Jean Bonnet, électricien, domicilié à 
Sisteron, et Claire Adélaïde Daumark 

sans profession, à ChâteaurArnoux. 

Décès : Marie Roche, veuve Girard, 

88 ans, avenue de la Libération. 

REMERCIEMENTS 

Madame Veuve Gabriel BERGIER, 

née Bouveris ; le Docteur Pierre-
Louis BERGIER et Madame, et leurs 

enfants; Mademoiselle GabrieUe BER-
GIER ; les familles R1CHAUD, CE-

RUTTI, BÉRG1ER, BOUVERIS ; vous 
remercient des marques de sympathie 

que vous leur avez adressées lors du 

décès de 

Madame Veuve Pierre BOUVERIS 

née Louise BOUGEREL 

Nouveau Moteur très silencieux 
Consommation diminuée 

Carrosserie affinée 
Suspension encore améliorée 

Fabrication en grande série 

125.000 frs 
Compteur km 3.600 fr. Taxes 3.640 fr. 

Agences partout 

Livraison immédiate 

Distrib.: Maxime BUES à SISTERON 

Sans antenne... Sans parasite. 

Le nouveau récepteur 

antiparasites 

RADIOCAPTE 

Production 

Radio Célard Grenoble 

En vente chez 

RICHAUD Georges 
18, Place de la Mairie 

Laboratoire de dépannage 

Agent Sonolor, Ducastel, SNR 

Poste Pile - Secteur Pizon Bros 

Cadre antiparasite Capte 

Couverture Electrique 

Fer Réchaud 

Directeur-Gérant: Marcel LIEUTIER 

Imprimerie LIEUTIER 

25, Rue Droite - SISTERON 
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Grâce aux 

CERTIFICATS 

INVESTISSEMENTS 
vous allez, vous-mêmes, faire démarrer ces grands travaux 
indispensables au développement de l'activité générale. 

C'est sous vos yeux et grâce à vous que s'opérera 
notamment la métamorphose économique de votre région. 

En même temps vous ferez un excellent placement : 

Vous percevrez un intérêt annuel de 5 % et une prime 
de remboursement de 500 frs par coupure de 10.000 frs. 

Vous bénéficierez d'une exonération d'impôts : 

* totale sur les revenus et la primé des certificats 

d'investissements ; 

•k partielle sur les revenus de l'année que vous affec-

terez à la souscription. 

© VILLE DE SISTERON


